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I nlassablement, Fourier poursuit ses travaux mathé- 
matiques. Malgré de nombreuses publications, 
il peine à recevoir le soutien de ses pairs, qui ne  

comprennent pas et réfutent ses conclusions. Pourtant, 
sa volonté et sa dévotion ne sont entamées en rien, pas 
même par ses problèmes de santé. 

Les nombres régissentLE FEU
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Tout en étant préfet de l’Isère, en poste à Grenoble,  

Joseph Fourier enrichit sa passion des mathématiques  

et écrit en 1807 son œuvre maîtresse.  

théoriE anaLytiquE dE La chaLEur 

Fourier découvre 
l’effet de serre

L’œuvre maîtresse de Fourier publiée en 1822.

Le nombre u représente la température au point de coordonnées (x,y,z) à l’instant t. 

Les lettres K, C,D sont des constantes physiques.

Pierre -Simon de Laplace, mathématicien astronome  

et physicien français (1749-1827) est l’un des pères  

de l’analyse moderne. Il était membre de l’Académie 

des sciences et aussi de l’Académie française.

LE PROBLÈME  
de la propagation de la chaleur

Ce traité est une œuvre majestueuse comportant 9 grands chapitres. 

Dans cet ouvrage de plus de 500 pages, fort bien écrit, Fourier commence par 

exposer sa vision des sciences et en particulier des mathématiques. Pour lui l’étude 

des phénomènes naturels est la principale source des découvertes mathématiques. Vient 

ensuite la partie consacrée aux sciences physiques et plus particulièrement le problème de 

la propagation de la chaleur dans un objet solide. Pour répondre aux multiples questions 

concernant ce phénomène, Fourier a fini par élaborer l’équation de la chaleur qui permet de 

donner précisément la température en tout point du solide en fonction du temps. Une grande 

partie de son ouvrage se concentre sur la résolution de cette équation compliquée puis sur 

l’ensemble de nouvelles techniques mathématiques remarquables qui en résulte.

En 1827, Fourier publia « Mémoire  

sur les températures du globe terrestre  

et des espaces planétaires » dans l’idée  

de donner une description mathématique 

des phénomènes de propagation et  

de conservation de la chaleur sur  

notre planète. Il posa ainsi les premières 

bases scientifiques de l’équilibre thermique 

de la Terre tout en décrivant  

les mécanismes d’échanges de chaleur 

entre la surface de la Terre et l’atmosphère, 

initiant ainsi l’effet de serre.
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La place des travaux  
de Fourier dans l’Histoire

LE PROBLÈME  
de la propagation de la chaleur

Joseph Fourier essuya beaucoup de critiques des grands mathématiciens. Joseph-Louis 

Lagrange et Pierre-Simon Laplace lui reprochèrent longtemps un manque général  

de rigueur mathématique. Aussi dû t-il attendre quinze années entre la soumission  

     de son mémoire et sa nomination en tant que secrétaire perpétuel à l’Académie des 

sciences ! Mais finalement, le talent et la portée des travaux de Joseph Fourier finirent  

par être compris et acceptés. Le grand mathématicien allemand Bernhard Riemann  

fut le premier à comprendre la réelle portée des travaux de Fourier. On peut même 

affirmer, sans aucune exagération, que ses travaux ont joué un rôle majeur dans 

le développement des mathématiques. 

Sur le personnage de gauche qui est froid (bleu nuit),  

on lui chauffe le bout du coude (petite tache rouge), sur  

le personnage central on continue à chauffer au même  

endroit et on distingue que la chaleur commence à  

se propager sur l’avant bras et au dessus du coude.  

Enfin, sur le dernier personnage, la chaleur continue  

de se propager au fil du temps, ici tout l’avant bras  

est très chaud (en rouge), l’épaule est chaude (en orange 

 et jaune), on constate aussi que le tête commence  

aussi très légèrement à chauffer (bleu clair).

Bernhard Riemann, mathématicien allemand 

(1826-1866) considéré comme un des plus grands 

mathématiciens, il a en particulier révolutionné  

la géométrie avec les géométries non-euclidiennes.
Augustin Louis Cauchy, mathématicien français  

(1789-1857) est l’un des pères de l’analyse moderne.  

Il était membre de l’Académie des sciences  

et professeur à l’École Polytechnique.

« Il y avait à l’Académie des sciences un 

Fourier célèbre que la postérité a oublié... » 

Victor Hugo - Les Misérables
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